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Le corps 
de mon ennemi
Conflits armés dans les sociétés sans richesse

Colloque
Laboratoire TRACES

Séance de la Société préhistorique française

Toulouse
23 et 24 avril 2024
Université Toulouse - Jean Jaurès 
Maison de la Recherche - Amphi F417

La guerre provient-elle du fond des âges, voire de notre héritage 
biologique, ou est-elle apparue à un stade déterminé de l’évolution 
des sociétés ? À cette vieille interrogation, une partie importante du 
monde scientifique tend de nos jours à répondre par la seconde 
proposition, arguant notamment de l’absence de traces convain-
cantes de conflits collectifs armés pour les périodes reculées et 
situant l’émergence de la guerre quelque part entre la fin du Néo-
lithique et l’Âge du Bronze.

Pourtant, dans les dernières années, et pour ne parler que de la 
France, divers travaux sont venus contester cette vision, que ce 
soit sur la base d’arguments ethnologiques ou archéologiques. 
À l’échelle internationale, la découverte du charnier de Nataruk, 
qui fait suite à celle du site de Djebel Sahaba, récemment réétu-
dié, a remis en cause le pacifisme supposé des sociétés de chas-
seurs-cueilleurs, à tout le moins des plus tardives d’entre elles.

Le sujet est d’autant plus complexe que d’une part, la guerre est 
un concept souvent mal défini, et que d’autre part les sociétés hu-
maines ont inventé bien des modalités d’affrontements collectifs : 
l’anthropologie sociale s’efforce depuis longtemps de comprendre 
comment s’articulent, entre autres, les guerres proprement dites, 
les feuds (vendettas), les combats dits «ritualisés» pratiqués dans 
maintes sociétés, mais aussi (liste non limitative) des expéditions 
parfois qualifiées de « guerre à petite échelle » s’inscrivant dans des 
relations d’hostilité perpétuelle. Cette variété des formes se double 
de celle des objectifs poursuivis : la vengeance représente ainsi 
un motif privilégié d’affrontements. Quant à l’acquisition de res-
sources, dans laquelle on voit parfois la raison ultime et universelle 
des hostilités, elle soulève au moins le problème de ces substances 
corporelles aux effets imaginaires, à commencer par les têtes qui 
constituent le but premier de nombre d’expéditions militaires, en 
particulier dans l’Asie du Sud-Est précoloniale.
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9h  
Introduction générale 
(A. Gicqueau, N. Teyssandier)

Atelier 1
Introduction méthodologique

9h15
La guerre des concepts 
(C. Darmangeat)

10h
Préhistoriographie de la guerre (F. Bon) 

10h45 Pause offerte

Atelier 2
Cas ethnographiques

11h
Guerre et paix en Australie aborigène 
(J. Helbling)

11h45
Violences sociales à Sumba (Indonésie). Quelle 
place pour les frontière ethno-linguistiques ? 
(C. Jeunesse)

12h30 Déjeuner

14h
La guerre chez les Anga de Nouvelle-Guinée 
(P. Lemonnier)

14h45
Les guerres amazoniennes 
(V. Hirtzel) enregistré

15h30 Pause libre

15h45
Guerres et conflits dans les mythes 
(J.-L. Le Quellec)

16h30
Discussion générale d’étape,
animée par A. Gicqueau et N. Teyssandier

Atelier 3
Cas archéologiques

9h
Violences interpersonnelles dans la Vallée du 
Nil à la Préhistoire. (I. Crèvecœur)

9h45
Les massacres de masse dans le Néolithique 
centre-européen (5200 - 4000 BC). Un état de 
la question (C. Jeunesse)

10h30 Pause offerte

10h45
La visibilité archéologique des guerres préhis-
toriques (J.-M. Pétillon)

Atelier 4
Regards extérieurs

11h30
Les conflits chez les primates (S. Lemoine)

12h15 Déjeuner

13h45
Les rapports conflictuels entre le « eux » et le 
« nous » chez les animaux sociaux (B. Lahire)

14h30 
La guerre des Barbares vue par les Romains 
(M. Petitjean)

15h15 pause libre

15h30 
Discussion générale, 
animée par A. Gicqueau et N. Teyssandier 
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avril 23 Mercredi 

avril 24
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